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Montréal est après Paris, la deuxième
agglomération francophone dans le

monde et la seule métropole francophone
en Amérique du Nord, ainsi que qu’une
des grandes villes financières dans le
monde. Le mélange harmonieux d’in-
fluences française et anglaise que l’on y
perçoit suscite la curiosité des visiteurs, 
ce qui contribue à renfoncer la réputation
de la ville comme cité touristique interna-
tionale par excellence.
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pierre Bellerose, vice-président

de Tourisme Montréal a prévu
plus d’un demi-million de visiteurs
de plus que l’année passée, soit
aux alentours de 11,2 millions.
D’après les prévisions de
“Conference Board of Canada”, 
la croissance touristique pour la
métropole pour 2017 sera 
d’environ 3,7 %. ( À savoir que 
l’an dernier, plus de 10 millions 
de visiteurs ont sillonné les rues 
de Montréal ).

Déjà, le Grand Prix de “formula One” a eu des retombées
majeures, qui ne sont pas encore compilées, alors que le taux
d’occupation des hôtels du centre-ville a atteint 90 %.

Yves Lalumière, président et directeur général de Tourisme
Montréal, nous a assuré que cette année sera une “année spec-

taculaire”, au cours de laquelle plus de 175 événements liés au

375e anniversaire de Montréal seront présentées au public.

À ce début des vacances estivales, Montréal s’apprête à recevoir

un afflux encore plus important de touristes. « Le tourisme est

une industrie créatrice de richesses majeure pour Montréal.

Cette croissance attendue réitère sans contredit l’importance

économique du tourisme. Nous débutons 2017 avec enthou-

siasme. L’engouement pour Montréal est très positif pour les

entreprises, les hôtels, les restaurants et les grands attraits qui

pourront se démarquer pendant cette année de célébrations du

375e anniversaire de la ville », a affirmé M. Lalumière. 

Dans tous les cas, Montréal semble plaire aux touristes. Un

récent sondage réalisé par Ipsos indique qu’en 2016, 95 % des

visiteurs ont été satisfaits de leur séjour dans la métropole et

l’ajout de nouveaux vols directs depuis Montréal favorise l’arri-

vée de touristes en provenance de l’international. 

Une augmentation majeure pour le marché de la Chine,

grâce à une augmentation de 223 % de sièges disponibles, soit

quelque 3000 sièges par semaine, de et vers Shanghai et Pékin.

Touristica International souhaite au secteur touristique de la

Ville de Montréal qui célèbre son 375e anniversaire, un succès
sans précédent ! T

375e DE MONTRÉ     
ATTIRÉ PLUS DE 11 M    
WOW ! NOUS SOMMES DÉJÀ À PLUS DE 11

MILLIONS DE TOURISTES DANS LA GRANDE RÉGION
DE MONTRÉAL JUSQU’À L’HEURE, ALORS QU’ON EST 
EN TRAIN DE SOULIGNER SON 375e ANNIVERSAIRE.
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World
heritage 
sites attract
tourists, and
sustainable
tourism is 
the world’s
biggest 
and fastest
growing
industry. let
us contribute
together to
protect our
heritage...

ralph@touristica.biz
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Héritage en
vue du 375e

MONTRÉAL VILLE COSMOPOLITE

Montréal est après Paris,
la deuxième agglomé-

ration francophone dans le
monde et la seule métro-
pole francophone en
Amérique du Nord, ainsi
que qu’une des grandes

villes financières dans le
monde. Le mélange har-
monieux d’influences fran-
çaise et anglaise que l’on y
perçoit suscite la curiosité
des visiteurs, ce qui
contribue à renfoncer la
réputation de la ville comme
cité touristique internationale
par excellence. Montréal
est aussi ( après Toronto ),
la deuxième agglomération
canadienne en importance.
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Montréal représente environ 25% de la population
québécoise et au Québec, Montréal est historique-
ment connue comme la ville de prédilection des im-
migrants parmi lesquels on retrouve des personnes
originaires de tous les continents et pays.

les secteurs économiques les plus importants que

l’on y retrouve sont la finance, les transports, les télé-

communications, le secteur aérospatial, les médias,

l’éducation, le tourisme, le cinéma et la production des

séries télévisées, les arts, la recherche médicale, ainsi

que l’informatique…

HISTOIRE DE MONTRÉAL

en 1535, un dénommé Jacques Cartier remontait

le fleuve Saint-laurent jusqu’à une bourgade indienne

nommée hochelaga, le temps d’y baptiser le “mont
Royal”. depuis, la bourgade a bien changé !

au fil des ans, après trois siècles et demi d’interven-

tion humaine, Montréal s’anime avec éclat Métropole
unique et paradoxale, elle refuse de renier son passé
tout en se pressant d’être à l’avant-garde.
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d’un côté, la rue Saint-Jacques, petit Wall Street cana-

dien, le mont-royal, les rues Saint-denis, Sainte-catherine

et Saint-laurent, le quartier chinois et le Vieux-montréal,

de l’autre, le complexe desjardins, les places Ville-marie

et bonaventure et le métro. et quoi encore …

les autos roulent sur les boulevards entrelacés pen-

dant que les sabots des chevaux claquent encore sur les

pavés. les professionnels travaillent soit dans des tours

audacieuses, soit dans des résidences victoriennes, la

population, majoritairement francophone, se mêle aux

diverses ethnies pour profiter des parcs, des terrains de

jeux et vivre sous terre à ses heures !

le développement d’une ville, sur une ile autour

d’une montagne, ne pouvait être que différent. Pour

Jean-Claude Marsan, architecte et doyen de la Faculté

de l’aménagement de l’université de montréal, les années

1880 à 1930 ont façonné la personnalité de montréal.

« C’est ce qui reste de cette première vague d’urbani-

sation qui touche le coeur des gens et les attire toujours.

Le Montréal traditionnel, où les formes et les styles

captent l’émotion, fait davantage vibrer que les édifices à

bureaux d’un style international abstrait et sans lyrisme.

Le boulevard de Maisonneuve est-il très attrayant ? »

UN PASSÉ IMPÉRIAL 
( 1642-1880 )

La beauté de Montréal s’est acquise avec le temps.
En 1535, Jacques Cartier baptise “mont Royal” l’im-
posante montagne où les érables deviennent parfois,
des Iroquois. Cette même montagne a marqué l’his-
toire d’affrontements et de conquêtes symboliques
entre les anglophones ( Westmount et l’université
McGill ) et les francophones ( Outremont, l’université
de Montréal et l’oratoire Saint-Joseph ), C’est depuis
qu’on entend bourdonner les deux langues, Montréal
se déploie de tous côtés.

Parallèlement au Vieux-montréal grandissent le versant

ouest du mont-royal et la côte de notre-dame-des-neiges,

il faudra presque deux siècles pour que se rejoignent les



agglomérations qui se sont développées le long du fleuve,

À cette époque, le transport par animaux, les porteurs

d’eau, les égouts à ciel ouvert, les rues en terre et les

trottoirs de bois font partie du paysage.

« De cette période, il nous reste la grille de rues issue

du cadastre colonial, la place d’Armes, la place Royale et

la place Jacques-Cartier, en plus de beaux monuments

d’architecture : le séminaire Saint-Sulpice ( 1683 ), le

château Ramezay ( 1705 ) et l’Hôtel de ville ( 1872 ) »,

commente le professeur marsan. grâce aux industries

de la fourrure et du bois, montréal se peuple. assez pour

qu’en 1778 la gazette littéraire voit le jour. ce même

journal, transformé par l’histoire, a changé son nom pour

The Gazette et se lit encore tous les jours, John Molson
lui, fonde sa première brasserie en 1776 et dans les

mêmes années le canada a sa première banque : la

banque de montréal. en 1821, l’université mcgill est

établie par une charte royale.

À cette époque aussi, montréal se divise en deux par-

ties et la rue Saint-laurent sert de ligne de démarcation.

la ville sort graduellement de l’ombre à partir du moment

où la rue Saint-Paul, principale artère commerciale, est

éclairée au gaz en 1815. c’est donc sous la lumière que

débute la construction du pont Victoria en 1853.

LES ANNÉES HÉROÏQUES 
( 1880-1930 )

Jean-Claude Marsan, dans un article qu’il a rédigé
pour la revue Force, résume ainsi cette période :
« C’est�elle�qui�a�présidé�au�développement�du�port

et�du�canal�de�Lachine,�qui�a�été�témoin�de�la

construction�de�la�plupart�des�grands�bâtiments�en

pierre�grise�et�des�premiers�gratte-ciel,�qui�a�produit

des�rues�typiques�comme�Saint-Denis�et�Crescent

et�des�quartiers�non�moins�distinctifs�à�l’exemple

de�ceux�du�Mille-Carré�et�du�plateau�Mont-Royal,

qui�a�vu�l’émergence�de�municipalités�telles�que

Westmount�et�Maisonneuve,�enfin,�qui�s’est�signa-

lée�par�l’aménagement�du�parc�Mont-Royal�et�des

plus�beaux�squares,�particulièrement�Saint-�Louis

et�Dominion ».



l’éclairage électrique ( 1885 ), le premier ascenseur

( 1887 ) et la première auto ( 1899 ) font leur apparition.

Par la suite, vers 1900, des routes d’asphalte suivent.

depuis 1850, plusieurs ethnies s’intègrent aux structures

en place en apportant leur vitalité. le quartier chinois, la

“petite italie” et le quartier juif, qui possèdent leurs pro-

pres infrastructures, se démarquent bien des plus petites

agglomérations, non moins pittoresques, où se trouvent

les autres immigrants. quelques rues, parfois juste une,

leur permettent quand même de se retrouver. depuis long-

temps, il y a autant de montréal qu’il y a de quartiers qui

contribuent à créer une esthétique particulière de diversité.

Puis les faubourgs, plus ou moins autonomes pendant

longtemps, s’accolent graduellement à la ville-mère.

DES PRÉTENTIONS 
INTERNATIONALES 

(1960-1987)

L’époque des guerres mondiales a laissé peu de
traces de développement, La vie suivait son cours
sans que de grands pas ne se fassent. Mais depuis
1930. La Rive-Sud s’est tout de même peuplée d’un
demi-million de personnes.

L’île Jésus de 1940, qui n’hébergeait que quelque

20 000 agriculteurs, est devenue Laval qui compte plus

d’un quart de million d’habitants. au pont Victoria se sont

ajouté quatre autres ponts et un tunnel qui enjambent le

fleuve Saint-laurent qui coule, grandiose.

en 1960, montréal explose. les centres commerciaux

s’imposent, c’est l’éclatement des banlieues et du centre-

ville. naissent des complexes multifonctionnels des “Villes

dans la ville” telles la place Ville-marie ( 1963 ), la place

bonaventure ( 1967 ) et le complexe desjardins ( 1970 ),

ces nouveaux concepts marquent l’aménagement urbain

du québec et de tout le canada la ville souterraine, l’une

des plus développées au monde, s’étend sous les yeux

des plus incrédules.

Puis l’exposition de 1967 et les olympiques de 1976

font de montréal l’hôtesse du monde entier les banlieues

grossissent, les gratte-ciel poussent mais les gens tien-

nent à conserver le charme du passé « Demandez aux

gens ce qu’ils préfèrent de Montréal et vous verrez ce

qu’ils vous répondront. La génération des tours à 

bureaux qui peuplent le centre-ville laisse peu de place

à la vie, à la couleur Les escaliers extérieurs de la rue

Saint-Denis, la diversité des rues Saint-Laurent, Crescent

et Sainte-Catherine ou encore les squares ou les places

n’ont pas à craindre d’être délaissés pour elles », affirme

Jean-claude marsan.
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Selon lui, le temps a permis de mettre en évidence

certains inconvénients des grands complexes des an-

nées 60, qui malheureusement se sont déplacés vers les

secteurs les plus riches sur le plan patrimonial l’avenir

devrait s’orienter vers une consolidation de la trame ur-

baine et un développement d’une architecture contem-

poraine sensible aux acquis déjà en place. comme la

ville subit un ralentissement démographique, il vaudrait

peut-être mieux travailler à relier le futur au passé.

DES FONDATEURS 
HEUREUX

En résumé, paul de Chomedey, sieur de Maison-
neuve qui, assisté d’une poignée d’hommes, posa les
assises de la future métropole serait bien heureux de
voir que la croix qu’il planta sur le Mont-Royal est au-
jourd’hui tout illuminée et symbole d’identité et de
plaisir pour les Montréalais qui s’y rendent pour re-
garder le fleuve et profiter de la nature. plusieurs bâ-
tisseurs d’hochelaga, de ville- Marie ou de Montréal,
qu’ils soient venus de France ou d’Angleterre,

constateraient que leurs noms font partie de la vie
quotidienne des Montréalais, désignant des munici-
palités environnantes, des quartiers, des rues ou des
écoles Ils reconnaîtraient bien quelques bâtiments
d’époque et des aménagements de leur temps Ils
pourraient profiter des nombreux centres d’activités
tels la place des Arts, le Forum, les quatre universi-
tés, le Jardin botanique…

des endroits qui, sans avoir révolutionné le cours de

l’histoire, font partie du développement culturel. encore

faudrait-il qu’ils puissent se déplacer car une grève rituelle

des transports en commun fait aussi partie du dévelop-

pement de montréal.

FONDATION DE MONTRÉAL
LES ORIGINES DE LA VILLE

bien que Jacques Cartier ait gravi la montagne qui
la domine dès 1535, ce n’est qu’au début du 17e siècle
que des Français décident de s’installer à cet empla-
cement. Ce n’est pas le commerce des fourrures qui

24



pousse alors la France à coloniser le territoire, mais le
désir de convertir les Amérindiens qu’entretiennent
quelques fervents catholiques français. L’évangélisa-
tion bat son plein et le gentilhomme Jérôme Le Royer
de la dauversière désire lui aussi contribuer à la
conversion des Amérindiens. En 1639, il participe en
France à la constitution de la Société de Notre-dame
dont Jeanne Mance sera l’infirmière et l’économe.

grâce aux œuvres charitables des nobles dames

françaises que Jeanne Mance sollicite, l’association

réussit à acheter en 1640 toute l’île de montréal. l’asso-

ciation recrute par la suite paul de Chomeday de Mai-
sonneuve pour diriger les premiers colons et ce projet

mène à la fondation de Ville-marie, le 17 mai 1642 ( le

baptême de la ville est le 18 mai, alors, parfois on parle

de cette date comme la date de la fondation ).

C’est donc le 17 mai 1642 que les fondateurs de
ville-Marie arrivèrent sur l’île de Montréal. À la vue de
cette terre promise, ils chantent des cantiques pour
remercier dieu.

le Père barthélemy vimont fit chanter le Veni Creator,

dit la messe et exposa le Saint-Sacrement.

m. de chomedey considéra comme un honneur

d’abattre le premier arbre. Ses hommes firent ensuite un

réduit de gros pieux pour se protéger des ennemis.

ce sont les femmes, dont Madame de la peltrie,

Jeanne Mance, Charlotte barré, qui dressèrent l’autel,

y plaçant leurs bijoux pour l’embellir.

cette cérémonie s’est passée dans l’endroit formant

un triangle entre le fleuve à l’est, la Petite-rivière au nord

et, de l’autre côté, des marécages. ce triangle serait

situé entre les rues de la commune, Saint-Pierre et la

Place d’Youville.

Plus tard, en 1645, de maisonneuve fait construire

un fort de 320 pieds de côté qui fut remplacé trente ans

plus tard, en 1685 par le château de m. de callières,

d’où le nom de “pointe-à-Callières”.
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en 1644 débute la construction de l’Hôtel-dieu par

Jeanne mance dont le but est de soigner les nombreux

blessés de guerre ; et, quelques années plus tard, de la

première école.

dès 1657, des prêtres du séminaire de Saint-Sulpice

de Paris s’établissent à Ville-marie, dont ils influenceront

la destinée en tant que seigneurs de l’île.

en ce qui concerne le pieux projet de conversion des

amérindiens, les “montréalistes”, comme on commence

à les appeler, ont tôt fait de déchanter. en effet, les 

attaques répétées des iroquois, qui craignent que la

présence des nouveaux arrivants ne nuise au lucratif

commerce des fourrures, donnent bien des maux de tête

aux colons.

malgré la menace iroquoise, rien ne peut briser la

volonté des colons de s’installer aux avant-postes de ce

qu’on nomme alors la “sauvagerie”. coupés du reste de

la société civile, ces Français organisent une communauté

qui pratique l’abnégation, la charité, la pauvreté et l’accueil

de l’autre ( l’amérindien ), fût-il son mortel ennemi.

dès 1663, lorsque Louis XIv prend en main l’admi-

nistration de la nouvelle-France, il envoie des troupes

pour assurer la sécurité des habitants de la ville, qu’on

désigne alors déjà sous le nom de montréal.

DRAPEAU ET LOGOTYPE 
DE MONTRÉAL

La grande majorité des métropoles du monde
possèdent leur propre drapeau, Montréal ne fait pas
exception à la règle en ce sens.

le drapeau de montréal, très semblable aux armoiries

de montréal, est une croix rouge qui divise un fond blanc

en quatre compartiments.

dans chaque coin respectif, il y a un symbole qui

représente les populations qui ont bâti cette ville :

la fleur de lys,
la rose,
le chardon,
le trèfle d’Irlande.
( voir Armoiries de Montréal pour une explication de

chaque symbole et son emplacement ).

ce drapeau a été désigné comme représentatif de

montréal en mai 1939.
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montréal possède aussi un logotype. c’est la fleur

rouge que vous voyez sur les signes municipaux, la carte

access montréal, les voitures rouges de la ville de mont-

réal et sur d’autres affiches municipales. ce logotype a

été adopte en 1981. Pour le mettre au point, des artistes

ont tiré leur inspiration des armoiries de montréal et des

premiers caractères de la Ville de montréal, V et m, qui

forment des cœurs dans leur rencontre graphique.

evidemment, les cœurs reflètent le sentiment bienveil-

lant qu’inspire cette ville à tous ses habitants et visiteurs.

néanmoins, la croix au centre du logotype représente le

fait que montréal a toujours été un lieu de rencontres

pour des routes importantes de commerce et de com-

munication. l’uniformité et la continuité du logotype rap-

pelle que la métropole est harmonieuse et unie.

ARMOIRIES DE MONTRÉAL

comme chaque grande ville, montréal possède des

armoiries qui la distinguent de toutes les autres. les ar-

moiries présentement en usage pour la ville de montréal

ont été choisies au siècle dernier, plus précisément le 21

mars 1938. les contours et l’écu ont été influencés par

la forme employée en France.

les armoiries de Ville – marie, nom que portait jadis

montréal, possèdent évidemment une croix représentant

l’héritage chrétien.
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dans les quatre coins formes par la croix, il y a les

symboles suivants :

fleur de lys ( coin gauche supérieur ),
rose ( coin droit supérieur ),
chardon ( coin gauche inférieur ),
trèfle d’Irlande ( coin droit inférieur ).
montréal est une ville cosmopolite et ces différents

symboles représentent les diverses cultures qui ont

contribué à la formation et au développement de cette

métropole. ainsi, la fleur de lys représente les Français,

qui ont été les premiers à découvrir cette région et ont

fondé cette ville en 1642.

La rose représente les Montréalais Anglais, le
chardon ceux d’Écosse et le trèfle les Montréalais
d’origine irlandaise. au bas de l’écu, il y a une inscrip-

tion qui se lit comme suit : Concordia Salus.

cela n’indique pas une affiliation avec l’université de

concordia à montréal, mais c’est la devise de montréal :

le Salut par la concorde. au-dessus de l’écu préside un

castor, qui reflète les industries, le travail et la détermina-

tion qui ont fait de cette ville ce qu’elle est aujourd’hui.

Finalement, des feuilles d’érable tracent le contour de

l’écu, symbolisant l’harmonie et la bonne entente qui unit

toutes les cultures résidant à montréal.

escapade et histoiRe
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ATTRAITS DE MONTRÉAL

Nous consacrons cette section de l’article pour
vous montrer les attraits touristiques de la métropole.
Elle traite des rues, des places et des bâtiments de la
ville de Montréal.

la ville est si grande qu’il faudrait des années pour

remplir cette partie de notre site avec des articles sur tous

les lieux qui méritent votre attention ( est-il possible de

décrire tous les lieux de l’Île de montréal qui présentent un

certain intérêt, même si on travaille dix ans sur ce projet ? ).

de plus, montréal, c’est aussi des musées, des théâ-

tres, une Histoire, les gens du pays, ses douzaines de

galeries d’art, des boutiques d’artisanat, des gîtes au

charme de cette atmosphère ancienne… grâce a ses

nombreux attraits, il n’y a rien d’étonnant à ce que mont-

réal se soit imposé comme une destination très popu-

laire auprès de nombreux touristes.

dans la ville s’organisent chaque année de nom-

breuses activités susceptibles de favoriser au travers de

plusieurs festivals, des cinémas, des théâtres, des dessins,

des danses, etc., l’expression culturelle de plusieurs

régions du monde, des activités de nombreux groupes

communautaires et des prestations de nombreux artistes...

bref, dans le domaine des loisirs, montréal offre à travers

plusieurs night-clubs des cadres pour se trémousser

jusqu’au petit matin sur des rythmes de tous les pays du

monde. Par exemple, toute personne aimant la musique

et la danse latino ou africaine n’aura par conséquent pas

de mal à apprécier dans des discothèques locales à

forte connotation tropicale ou latino, la diversité des

rythmes entraînants à leur goût.

enfin, la ville offre à travers ses nombreux parcs, pro-

menades, piscines, infrastructures sportives, des cadres

intéressants pour vos moments de détente et vous acti-

vités sportives.
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VIVRE À MONTRÉAL

pour introduire notre section vivre à Montréal,
permettez-nous tout d’abord de vous raconter un
petit conte de fées :

il était une fois un groupe de montréalais qui se plai-

gnaient de plusieurs aspects de la métropole et qui trou-

vaient que montréal manquait de piquant et présentait

certaines facettes bien trop désagréables.

c’est alors que les héros de notre récit partent à la

découverte d’autres grandes cités canadiennes, telles

que toronto, Vancouver et Halifax, ou ailleurs dans le

monde comme new York, Paris, londres, berlin, etc.

la comparaison a illuminé leurs esprits… alors, à leur

retour, nos protagonistes assurèrent à leur entourage

que montréal était la meilleure ville du monde et qu’au-

cune autre métropole ne pouvait offrir ce dont peuvent

bénéficier les montréalais. rappelons finalement qu’à

montréal, la langue officielle de communication est le

français comme dans l’ensemble du québec. toutefois,

attendez-vous à être régulièrement confronté à l’anglais

dont la connaissance écrite et parlée est devenue une

condition importante pour trouver de l’emploi dans bon

nombre d’entreprises.

Ainsi, très chers habitants de la ville et visiteurs,
on vien de vous démontrer à quel point la vie com-
munautaire de Montréal est riche, dynamique et
originale. Alors, on vous invite à profiter de la vie
dans la “plus�agréable�ville�du�monde”… T

escapade et histoiRe
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